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Lundi 11          Gelacourt 
Signature de l’armistice à 5 heures, avec effet à partir de 11 heures. 
Pavoisement de Baccarat. 
 
 
Dimanche 17 
Départ 7 heures par Brouville, Reherrey, Montigny, Domèvre (détruit), Blâmont (quelques habitants), 
Frémonville, Tanconville (3 maisons habitées et pavoisées). 
 
Lundi 18 
Départ à 8 heures pour Hochwalsch par Hattigny. 
Lorquin (pavoisé, arc tricolore « A nos libérateurs ») 
Décoration des anciens combattants de 1870. 
Déjeuner sur l’herbe aux abords de Bruderdorf. Les Alsaciens rentrent et nous saluent, tous portent 
des cocardes et les enfants des drapeaux. 
Laisse un cheval à Tanconville 26e. Bon d’état ( ?) 
Au moment du départ, 2 militaires viennent en permission. L’un a eu son frère fusillé à Gerbéviller 
par les Allemands sur la dénonciation de l’espion Kalsch, fusillé lui-même à Tantonville ( ?). 
 
Mardi 19          Guntzweiler 
Départ de Hochwalsch à 9 heures. Marie Schmidt m’offre un bouquet tricolore. 
Première neige. Escarmouche de « Schnuballs » avec Philippine Genger et sa sœur. Arrivée à 
Guntzweiler (aujourd’hui : Guntzviller) à 11 heures. 
La neige fond heureusement. 
Compte-rendu au chef d’escadron au sujet de la ferme à glace. 
A laisser 26e Bie 17096 H bai ord. lâche au-dessus de tête..  10 ans   Bon d’état 
 
Mercredi 20 
Temps brumeux. Visite 9 heures. 2 chevaux à laisser au cantonnement 
24e Bie  8640H, alezan en tête liste, quatre balzanes – courbatures 
Reçu 4200 crampons. Les maréchaux fabriquent des clefs. 
Cropsal, 2 jours de salle de police sur 2 jours de consigne pour le Maréchal des Logis Lenoir, pour 
retard d’une heure au travail. 
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